
Temps ordinaire- 16e Semaine: Jeudi

Texte de l'Évangile ( Mt  13,10-17): Les disciples s'approchèrent de 

Jésus et lui dirent: «Pourquoi leur parles-tu en paraboles?». Il leur 

répondit: «A vous il est donné de connaître les mystères du 

Royaume des cieux, mais à eux ce n'est pas donné. Celui qui a 

recevra encore, et il sera dans l'abondance; mais celui qui n'a rien 

se fera enlever même ce qu'il a. Si je leur parle en paraboles, c'est 

parce qu'ils regardent sans regarder, qu'ils écoutent sans écouter et 

sans comprendre. Ainsi s'accomplit pour eux la prophétie d'Isaïe: 

‘Vous aurez beau écouter, vous ne comprendrez pas. Vous aurez 

beau regarder, vous ne verrez pas’. Le coeur de ce peuple s'est 

alourdi: ils sont devenus durs d'oreille, ils se sont bouché les yeux, 

pour que leurs yeux ne voient pas, que leurs oreilles n'entendent 

pas, que leur coeur ne comprenne pas, et qu'ils ne se convertissent 

pas. Sinon, je les aurais guéris!

Mais vous, heureux vos yeux parce qu'ils voient, et vos oreilles 

parce qu'elles entendent! Amen, je vous le dis: beaucoup de 

prophètes et de justes ont désiré voir ce que vous voyez, et ne l'ont 

pas vu, entendre ce que vous entendez, et ne l'ont pas entendu.

«Heureux vos yeux parce qu'ils voient, et vos oreilles parce qu'elles entendent!»
Abbé Manel MALLOL Pratginestós 

(Terrassa, Barcelona, Espagne)

Aujourd'hui, nous nous souvenons de l'éloge faite par Jésus à ceux qui se 

rassemblaient près de lui: «Heureux vos yeux parce qu'ils voient, et vos oreilles 

parce qu'elles entendent!» (Mt 10,16). Et nous nous demandons: Ces paroles de 

Jésus se dirigent-elles aussi à nous, ou sont-elles uniquement dirigées à ceux qui le 

virent et l'écoutèrent directement? Il semble que les bienheureux sont ceux-là, 



puisqu'ils ont eu la chance de vivre avec Jésus, de se trouver physiquement et 

sensiblement à ses côtés. Alors que nous nous trouverions davantage parmi les justes 

et les prophètes -sans être juste ni prophètes!- qui auraient aimé voir et écouter. 

N'oublions pas, en revanche, que le Seigneur se réfère aux justes et aux prophètes 

antérieurs à sa venu, à sa révélation: «Amen, je vous le dis: beaucoup de prophètes 

et de justes ont désiré voir ce que vous voyez, et ne l'ont pas vu, entendre ce que 

vous entendez, et ne l'ont pas entendu» (Mt 10,17). Avec Lui arrive la plénitude des 

temps, et nous nous trouvons dans cette plénitude, nous nous trouvons dans le temps 

du Christ, dans le temps de la Rédemption. Il est vrai que nous n'avons pas vu Jésus 

avec nos yeux, mais par contre nous l'avons connu et nous le connaîtrons. Et nous 

n'avons pas écouté sa voix de nos oreilles, par contre nous avons écouté et 

écouterons sa parole. La connaissance que la foi nous donne, bien qu'elle ne soit pas 

sensible, est une connaissance authentique, nous met en contact avec la vérité et 

donc nous rempli de bonheur et de joie. 

Rendons grâce pour notre foi chrétienne, soyons-en heureux. Faisons en sorte que 

notre relation avec Jésus soit intime et non lointaine, de la façon dont il traitait ces 

disciples qui étaient près de Lui, qui l'écoutèrent et le virent. Ne regardons pas 

Jésus en passant du présent au passé, sinon du présent au présent, soyons réellement 

dans son temps, un temps qui ne finit pas. La prière -parler avec Dieu- et 

l'Eucharistie -le recevoir- nous assure cette proximité avec Lui et nous fait 

réellement bienheureux car nous le regardons alors avec les yeux et l'écoutons avec 

les oreilles de la foi. «Reçois alors l'image de Dieu que tu as perdu à cause de tes 

mauvaises actions» (Saint Augustin).

Pensées pour l'évangile d'aujourd'hui

« "Parce qu’à celui qui a on donnera davantage". Comme si on disait : à celui qui en a le désir et 
le zèle, on donnera tout ce qui vient de Dieu ; au contraire, à celui qui n’en a pas le désir et ne 
met pas tout de son côté pour l’obtenir, celui-ci ne recevra pas les dons de Dieu » (Saint Jean 
Chrysostome)



« "Pourquoi leur parles-tu en paraboles ?". Précisément pour stimuler la décision, la conversion 
du cœur. Les paraboles, de par leur nature, requièrent un effort d’interprétation, interpellent 
l’intelligence mais aussi la liberté » (Benoït XVI)

« Le Royaume des cieux a été inauguré sur la terre par le Christ. "Il brille aux yeux des hommes 
dans la parole, les œuvres et la présence du Christ " (Concile Vatican II). L’Église est le germe et 
le commencement de ce Royaume (…) » (Catéchisme de l’Eglise Catholique, n° 567)


